
XVIBUNAL CORRECTIONNEL 
BUT LILLE 

Présidrace de J»» Meue?, vice président 
aae«* ê't Manette. - Chacun sait la 

> 4ae tirât la réclame actuellement daos la 
•snsmrrltle <• point n'est besoin d'être (rand 

pour se rendra compte qu'une réclame liabt-
:» ta»e peut déca» 1er et plus un chiffre U'af-

Journallst». \do lphe Turbin. 32 ans. 
•Ubli agent de put llctié, rue Basse, a Lille. 

aVmbali la durée de lVïxposItion lai parut une 
occasion pour rVainlr de nombreuses 

pttovjs afin de publier une lute dr maisons 
scander dans une citrulalre qui *erait du-

pratualoa aux alootuurs de l'Exposition 
rien ne parut. 

LlUe. un Journal devait égarement servir a 
de la publicité en faveur des meilleures mai 

de la Place. Le premier numéro est encore a 
ArmenUérrs, a Tourcoing-, a Dunkarque. dm 

devaient être faites en faienr des sous-
Bra. soit dans les journaux locaux soit dans 

«roulure» a paraître. Les Interesses attendent. 

no ibre des dupes est élevé et le profit 
p u a léUalimer, quoique les souscriptions 

t été de 1 10 et l i fr. 
, A L ion, pour des faits de même nature, 

st ci. luamné a 3 mois de prison. 
a> efi lllla. — Les cheveux blancs et frises 

«a Va 1 nniére la rosette d'officier d- l'Ins-
bouv <e. il ne pouvait pas ne pas lnspl-
public,, 

confiance. . -nal «Les Annales ennt-mpo-
-ur do Joth des timbres do l'Exposition 

», U avait érola devaient servir on ne sait 
ttaix. timbres qui t-il, se vendaient comme 

i*\e.uol mais qui, para. 
• M t l pains frais. Indélicatesses sont 

r-ara faits constituant de» nénal ne permet 
à Sa charge, mais le Code . -) s'appuie au-

pfa les réprimer et la prévenue 
'nui sur les deux faits suivants. plutôt a 

reproche 4 M. de Verfaillle ou lt.p r u e 
Caillot qui avait son bureau a LtK 

_. » M» • 
D'avoir exigé de Gustave Potlé. entré a SOv 

comme courtier, un cautionnement de cent 
somme qui n'a pas été rendus au départ 

RM»; 
D'avoir tiré une traite sur la maison Vana-

rue de l'Aima, à Houbalx. et de l'avoir 
"pté * la maison Dclebols et Walbanm. rue de 

tare . X. en même temps qu II recevait Ue la 
Vanackére ce qui lui était du. 

Cela. Caillot répond. Il y a compte a faire 
Potié ei moi et quand U m aura présenté le 

^pta des timbres qu'il a vendus pour mm. car 
h t en al rrsSla 050.000. Je verrai ce que J al à 

lire part, si J'a( touebé de la maison Vana-
le montant de ce qui mêlait dû. r'.st après 

kroK't et je n'ai Jamais refusé de m arranger 
• la maison Delebots. 

qui se tilt ancien avocat, a Lyon, se Ué-
le volt très bien, et le Tribunal, sur la 

andi du défenseur. M* Balavolne. remel 1 al­
la a Jeudi pour complément d'inlormatlon. 
•a Inertie » mena A faut. — Que d'ironie dans-
Dire aujourd'hui, qu Albert Wathclet. 1.1 ans. 

directeur de l'« Energie «. agence de recou-
Its, 103. rue de Blancnemallle. a Koubaix, 

•arali sur les bancs de la correctionnelle 
~jf* înstltutirm de défense des Intércts du com-

! et de l'industrie semblait pourtant prospérer 
Sn 1910 parut une circulaire plutôt insolite. 

i lieu de faire tes rembo'irsi meiits tous les mois 
Dtae par le pa^sé. la Direction prévenait sa 
olele (|ue désormais, pour plus de régularité, la 
vutlon des fonds perçus aurait lieu chaque trt-

et pour la première fois dans l'avenir au 
avril m i . 

i simple roïnrldenre sans i)eiu>. dans l'aprcs-
du 10 avril, le directeur Wathelet dtsparals-
emportant tous 1rs fonds disponibles sans 

t exactement où il ét.-.it pa?sé. 
suite, on apprit qne rétuelé à Londres 

A Llverpool d'où 11 comptait s'embarquer pour 
rique, il éîalt revenu a Paris auprès de pa-

« > lui od l i police le cueillit un beau Jour. 
~rani lé premier trimestre de 1911. Watbelet, 
faa déclaré en faillite et dont M. Jules Lefebvre. 
iMatetir à ftonbaix. a été nommé syndic, tou-
i environ 19.000 francs : Il y a Heu. Il est vrai. 
déduire de ce chiffre la commission de Si ",, 

fai aé réservait Mais Wathelet ne prétend avoir 
'..300 fr. 

pourtant si les clients de V Energie - avalent 
Au le passé de Watticlei : s et 10 mois u* prison 

~» vol par le Iribnnal de la Seine en lias, deux 
pour escroquerie en 1119*. quatre ans par la 

pour l<- même motif, a Charleroi, Us n'au-
probabtement pas eu en lui la confiance 

TUa lnl ont témoignée. 
Question n'est pas la aujourd'hui où quel-

-nnes îles nombreuses personnes, se* victimes. 
3PJ témoigner contre luf et dire au Tribunal 
aaral-e impression que leur avait causée la 

-«aire de lin 1910 
~:thelet, aujourd'hui repentaot, regrette sa con-

et A sa décharge son défenseur, M* Cléty. ne 
faire valoir sa volonté de s'amender et 

intiment' de famille piononcss. 11 n'y a pas 
préméditation et ses remords o*nt déjà (ait 

*•* bien cher a Wathelet. avec le chagrin qu 11 
lamllle. la fugue r»bse de Unit le. mal. 

Tribunal condr.mne \*.>.ihe!«i a 13 mois de 
avebllceanee nuit. — Huns la nuit do 3 au 

•Apre dernier, à l'estaminet de la Motte-au-
A Lys-lez-Lannoy. une bagarre avait lieu PU-

•Pierre Vandcnberghe. 31 ans. tailleur d'habits 
fcy», et an oulre consovrmatenr Comme les 

menaçaient de tourner au tragique, on alla 
kf. Eugène Delespanl. so ans. marchand de 

-n». rue du Bois. W, a Lys. d'intervenir. 
*»l-cl s'efforça de calmer les adversaires, mais 
-muerghc ne l'entendit pas ainsi et tournant 

i fuieur contre te conciliateur. 11 lui donna un 
~f) dé* couteau a la poitrine et un au bras gau 

•eete fut vn par des consommateurs présents 
portèrent esconrs A M Delespaul et le couteau 
•"•ré sur les Heux. Cela n'empêche nullement 
rnberghe de nier à outrance. 
Tribunal le condamne A S mois de prison. 
lai aorortle le sursis. 

ne : AI* Afouquef 
•caste tangténH an la rue éacnuard, A Heu-
— Le 13 novembre, an soir, dans l'atlamlnrl 

m e Jacquard. Il*, par la nommée Elise Du-
«n «leur KMber Lagache. 30 ans. débardeur. 

__ ^tnnt rue de» Fleurs, coor Desroûssj-aux. K. 
«toabaii. brutalisait u ne femme qui se trou-

la» deux frères Lucas. Désiré. Ig ans. et Emile, 
•nrent prendre la défense de la femme. Le ton 

mont» rapidement et bientôt, la rixe prévue se pro­
duisit. Kléber Lagache. devenu furieux, se préci­
pita sur Emile qu'il mordit cruellement à l'Index. 

11 s'acharnait sur lui. prêt à faire un mauvais 
parti, quand son frère Désiré sortit son couteau et 
lui en asséna dans le dos un formidable coup nous 
l'omoplate, coup nul perfora même le poumon. 

Néanmoins, après avo.r été mngtemps en danger. 
Kléber Lagache est aujourd'hui remis, et A l'au­
dience U regrette que la Jostlee ait mis le nez dans 
ses affaires « qu'il aurait bien su arranger lui-
même s dll-ll 

Désiré Lucas, poursuivi pc»ur coups et blessures 
et infraction A un arrêté d'expulslou. est condamné 
à 3 mots de prison. 

Atalre* diverses. — Le 2» décembre, venant de 
Rivtbaix. Alfred Bonté. 18 ans. domicilié rue do 
Tilleul. A Tourcoing, passait A lortrot de Tour­
coing, porteur d'un sommier. Chrome 11 ne pou­
vait acquitter les droits. 11 repitlt le chemin de 
Roubaix avec son colis. Sa conduite parut suspecte 
aux préposés de l'octroi qui le pJTSdrent. Interrogé 
par la police. Bonté finit par avokirr que le som­
mier avait été volé rbei un peintre «le la rue Dao-
benton. — 1 mois avec sursis. 

— Emile Dernonconrt. 19 ans. et son amie Geor-
gina Lemairr. 17 ans. s'étant dite. Spivary. se sont 
concertés pour voler A Mme Prévost, cabaretlère. 
rue de Naples. ê. A Roubaix. ; tx. dissimulés dans 
son lit sous le matelas et H frcsics •enfermés dans 
une malle dans sa chambre — -l taniê A Dernon­
conrt et 1 mois A Georgina Lcinaarn. 

— En plein Jour, rue Alain de LlSe. A Lille. M. 
Mahieu rentrait riiez lui quand 11 sr trouva dans 
le couloir face A face avec deux canibrloleiirs qui, 
le bousculant, prirent la fuite, mail qu'il pour­
suivit en vain. Pendant ce temps, deux autres cam­
brioleurs occupés A travailler C) dans la cave. Jus­
tement émus de l'alarme donnée, se sauvaient par 
la cour, escaladant les murs. L'un d'eux tomba 
lourdement sur le sol où 11 resta quelques instants 
étourdi, ce qui permit A plesieurs témoins de don­
ner son sginalement A la police. Bientôt arrêté, 
Louis Betrancourt. 18 ans, se volt condamner au­
jourd'hui a un an de prison. 

_ • » . Mï 

Nouvelles Militaires 
TABLEAU D'AVANCEMENT 

Sont inscrits au tableau d'avancement pour 191'.' : 
infanterie. — Pour le g.lade de colonel, les Jteu-

tcnants-colonels Codet, du t" d'infanterie, n* 7; De 
Rlols de Eonclare, du Ma*, n* 54 ; Nourisson. état-

Ajouta 1" corps, n' 59; Bilrnard. du tlfr. n* 39. 
\ •» le grado de Ileutem k»t-coloncl. le chet de 
batalIÎOi. 

Pour le v 
U-nhardt, ( 
du 8*. n' «1 ; lu, 

du 3V. n- UJ 
l"our le grad 

merle. Dorge, Besancenot, Pagel. maréchaux des 
logisi Cornu et Hubert, brigadiers; Rolart. gen­
darme. 

DANS LA M A R I N E . — Sont promus: au grade de 
capitaine de vaisseao, M. le capitaine de frégate 
Barthcs. — Au grade de capitaine de frégate, les 
lieutenants de vaisseau : de Corneiitan. Oonzales, 
de Linares. Pérlat, Docteur, de Brossart, Somborn. 
— Au grade de lieutenant de vaisseau : les ensei­
gnes de vaisseau Cron, Dutfay, Darlan, Lefranc, 
Teillac. Umseber, Richard. Revend. 
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La Vie Sportive 
F o o t b a l l Association 

Thaon, du 8* d'lnf;»A'terle. n' 9J. 
rade de chef de b.Ualllon. les capitaines. 
^ 8* d'Infanterie,, n* 59; Bcaussenat, 

ard. du lin*. «•' ~ ; Bigot, du 16* 
^ oulet-Dèsbarêau, du l'.j*. n* 63; 

0; Marquet, 

-Apltaltie. les lieutenants 

M- d ' i n f a n K " ' . , ^ \ - c 

les adjudants 
batiilllon de 

Wambeke. 

talne 

n - 5. Renard, du IAV, n' 51; 
Le C-haun de Kerguener, du l*r-\ 
du nu-, t? 7J; De Robault de #k ""«u^. «lu •*-. 
n* fi-*>. 

Pour le grade de sous lieutenant. 
Petain. «lu 33'. n* 3; Hénon. du 16' 
chasseurs, n" 11 j Dcbrll. du 110*. n" 15; 
du 8*. n' 3P. «oï.H* H-

Cavalerie. — Sont inscrits : pour le A ar,';e «" 
colonel ; le beutenant-colonel Prossolr. du * c t u ' 
rar.slers. n" 1. 

Pour h; grade de chef d escadron : l̂e capi 
Pernn. ou I" culraoSlcrs. n* 5ï>. 

Pour le grade de capitaine ; les lieutenants B. * 
ry. du 6* etMtwan, n# ô-2; Deffay. du i* cuirasslen 
n* 9. 

I" légion de gendarmerie pour le garde de chef 
d'escadron, le capitaine GABet. de la 1" légion, 
n* 9. 

Pour le grade de capitaine, les lleulenants Gest. 
n* 8 ; Coin, n* VI 

Sont classés pouf être admis dans la itondarme-
Me MM Monnier. capitaine au 14.v dliXfantcrle. 
n* î ; . PraUoura, lieutenant au 157' d'Infant., n* 19; 
OaatÂier, lieutenant au IÎ7*. n" 21. 

Artillerie. — Sont Inscrits : pour le grade de lieu­
tenant-colonel, le chef n'escadron Vlal, du Vf. 
n* 97. 

Pour le grade de chef d'escadron : le cat'i'A'ne 
Bau, du 14*, n" 33. N 

Ponr le grade de capitaine : le lieutenant Ruf\ert. 
du KV, n* 18. 

Pour le grade de sous-lieutenant : l'adjudant 
Schreyerl;, du 57*. n* 30 . 

Oénia. — Est inscrit pour le grade de chef de ba­
taillon, le capitaine Kenny, chef du génie A Bou­
logne sur Mer. n" 18. 

Administratian. — Est Inscrit pour le grade d'of-
licier principal d'adminifrtratlon. l'officier d admi­
nistration de 1'* clAMe Termaux. de Dunkerque. 
n- a. 

PROMOTIONS ET NOMINATIONS — Réservt. — 
Les oftlcler» dont les noms suivent ont été nommés-
ou promus dans le cadre de réserve, aux grades 
ci-apres : . 

Infanterie. — Au grade de lieutenant : A Lille, 
MM f roln et Daufy ; à Vafi-nciennes, M. Lefebvre-, 
A Avtsnes. MM. Cornuel-Sabatier. RoOx et Wal-
vreln ; à Arras, MM Rloq-ièl éf Rohas ; A Bêtbune, 
MM. Choqiiet. Meurisse. Long. Brlen et Parmen-
tltr; à Salnt-Omcr, M. Ravisse; a Dunkerque, MM. 
Laurent, Ris, Gaquerrc et Duloit. 

Au grade de sous-lleulcnant : A Cambrai. MM. 
Panien et Wartellc ; a Arras. M. Vitrant; à Bé-
thune. M. Colombanl de Nlolo; A Sainl-Omir. 
MM. Bertrand. Retail et Delozlère ; A Dunkerque. 
M. Polaerl. 

Cavalerie. — An grade de sous-lleutenant A la 1** 
regain (service éventuel des remontes) : A Valeii-
clennes. M. Deslandes. 

Artillerie. — Au grade de lieutenant, au U' : MM. 
Saytt. en ré-ldenre A Roubaix; Maréchal, DéDi-
noy, Jaula, Ueyndrlckx, Julienne, sous-lieutenants 
du él*i Gêhu et Alvei-gnot. .s'ous-Ucutenants du 57*. 

Au grade de sous-lieutonant : M. Liagre, du 5r, 
au ',1*. 

Train dae eaau-maee. — Au gra.ie de lieutenant : 
MM Poulain et Bouillez, sous-lieutenants du 1" 
escadron. 

Au grade de sous-Ileutenarif : M. Laroche, suus-
ofhcier du 1" escadron, au 0*. 

NOMINATION. — It i t -maj.r général da l'armée. 
— Armée active, — Le général de brigade Lebas, 
adjoint an commandant supériênr de la défense 
des places dn groupe de Lille, gouverneur de Lille, 
a été nommé au commandement supérieur de la 
défense des places du groupe de Lille, en rempla­
cement de M le pénéTal de division Véranti, appelé 
A d'autres fonclk>n<. 

MEDAILLE MILITAIRE. — Obtiennent la mé­
daille militaire • MM. Oiiillemaln, gardien da la 
batterie à la direction de Maubeugi ; Michalat, 
caporal cordonnier au V' d'Infanterie; Cognet, 
adjudant au 157*; Duperler, adjudant, a l'école de 
préparation de Montreuil-sur-Mer-, Bolchot, maré­
chal des logis au i' cuirassiers : Derirk-Lepers. 
adjudant au 57* d'artillerie ; 1" légion de gendar-

1& derniers matches de l'année 
LE CLUB ATHLÉTIQUE SOCIÉTÉ GÉNÉ­

RALE BAT L'UNION SPORTIVE TOUR-
QUENNOISE PAR 4 BUTS A 1. 
U n nombreux publ ic était venu ass i s t er à 

cet te rencontre qui fut fort intéressante . 
L'L'. S. T. présentait une équipe très mixte , 
où manquaient Raul in , M o i g n e u , Fi lez Adrien 
et Filez Henri , ces trois derniers e m p ê c h é s 
par les r èg l ements Je I'I'. S. F. S. A . 

L e C. A. S. G. jouait s a n s Mathieu et 
Trousse l i er d é s i g n é s pour le match Francc-
Anfjleterre, et remplacés par Corbel , le cen­
tre-avant de Saint-Scrvan, et Gig-out, du C. A. 
14", mai s Victor D e n i s tjuoique jouant au­
jourd'hui , lundi, le match France-Angleterre , 
avait tenu à montrer au publ ic tounquennois 
qu'i l n'avait rien perdu de se s bril lantes qua­
l i tés . 

LA P A R T I E 
Vande V e e g a e t e siffle le c o u p d'envoi à 

2 h. 30. Paris s 'organise rapidement et bien­
tôt Duterte , l 'ancien «entre-avant de l ' l 7 . S . T . , 
marque le premier but pour Paris . l ' n se­
cond but est marqué par Bricottcau sur une 
faute de tactique de la dé fense tourquennoise . 
L a mi - temps est sifflée sur le résultat de 2 
buts à o e n faveur de Paris . 

A la reprise l 'U. S. T . s emble vouloir im­
poser son jeu de pet i tes pas s e s , mai s le mer­
vei l leux V. D e n i s brise toute tentative de com­
binaison, néanmoins Quivrin marque un pre­
mier but pour T o u r c o i n g , qui a le don 
d'cmoust i l ler les U s t i e n s , un coup franc dans 
la surlace de réparation met le but parisien 
en danger . ma i s peu après Corbel s 'échappe et 
marque. Quelques minutes après Bricotteau 
ajoute un quatrième but. L e C. A. S. G. 
g a g n e Te match par 4 buts û 1. 

Le héros du match fut l ' international V. 
D e n i s qui fut vraiment mervei l leux et surclas­
sa tout le m o n d e , c'est vraiment d o m m a g e 
que Moigneu dut se contenter de faire la 
touche, car on eut certes ass i s té à un beau 
duel. Le reste de l 'équipe paris ienne a fait 
montre de g r a n d e s qual i tés . T h o m a s à l'ar­
rière est très sûr. Duter te e s t toujours l e x -
cenent joueur que l'on connut à l 'U. S. T . 

D e i 'equipe tourquennoise d i s o n s de sui te 
qu'el le fut dépaysée par l 'absence de se s té­
nors. Catelain au but fut très malchanceux , 

k 'obert Quivrin joua l ' h o m m e et eut tort. Du-
j a K d i n avait beso in de ce match pour repren-
(jr € , ^ o n a s s u r a n c e , m a i s l 'entente fait encore 
défaut dans ceqle l i gne qui pourrait être ex­
cel lente . G a e r e m y n c k fut le mei l leur demi . 
Watirelot àc'avt l ' ingrate mi s s ion de remplacer 
M o i g n e u , il fif.de son mieux. Favart qui rem­
plaçait Raulit i . fit un bon match , s e s d é g a g e ­
m e n t s sont cnaiore vtrop forts pour un demi et 
s e s bal les ne vont pas toujours aux avants . 
lpse avants U s t i e n s . Ju les D u b l y fit seul quel­
q u e bonne b e s o g n e . H. L e s u r oublia totale­
m e n t de se servir de s a v i tes se . Quivr in , De-
jon- îhe et Lefebvre firent tous leurs efforts 
vKiur mareruer, m a i s aaanquèrent souvent 
dSi.*t>ropos. 

L'1S"b>itre C. Van d e V e e g a e t e ' ne sut pas 
donner sat is fact ion ni à l 'une ni à l 'autre des 
deux ûqu 'I** e n présence- Il n ' y eut pas de 
sa faute e ' ' p *r**** e s t a s s e z r a r e P ° u r qu' i l 
vail le d'être s ignalé . 
LE STADF ROUBAISIEN ET LE CLUB 

F R A N Ç A . s V ° N T «AT-ÎH NUL PAR 
s BUTS A 2. 
Partie jouée à I V P ° r t e Brancion à Par i s 

devant un mill ier de ' spectateurs . Ce match 
fut disputé de bout en v S o u t a v f c acharnement . 
A la mi- temps , m a l g r é v » j " • £ -1eu i u t *8T-d. 
les Par is iens menaient avex." ' "ut- . , 

A la reprise, le S. R. atv'a < l ,u e e t n - e n e l e 

jeu. L a l i g n e d'avants d e Rox"''"":, b ien e m ­
menée par son capita ine , m a r t k

u c deux b u t s 
d'une façon toute scientif ique-

U n équipier roubais ien b l e s s e . dV quitter le 
terrain et pendant 33 minutes le S. R- Joue. 
à dix hommes . 

Malgré ce handicap, le Stade ,'.ontiiV*a a 
dominer , mai s la défense adverse .*»• ! a V s s a 

rien passer . Taylor , le brillant goa l keei>er 
paris ien , se d i s t ingua part icul ièrement . 

Une minute avant la fin sur une échappV"v 
le Club Français parvint à éga l i ser . j 

Ce résultat tout à l 'honneur de l 'équipe 
roubais iennr qui était privée des services île 
son excel lent demi-droit , et qui a p u tenir 
en échec , sur son terrain, il y a fait jour un 
des favoris du championnat de Par i s , fait b ien 
augurer de la rencontre de d imanche prochain 
contre l 'U. S. T . 

VKIOX SPORTIVE TOVRQUENSOISE. 
— Kn ra i son d e s fêtes d u nouve l a n , l e s 
rénntons de c o m m i s s i o n s de footbal l et ad­
m i n i s t r a t i v e auront l i en mardi 2 janv ier . 

HlppiMcte 

LEE COURSES A MARSEILLE 
du dimanche 31 décambra 

Marseille. 31 décembre. — (Par dêpérhe.) — Voici 
les résultats des courses qui ont eu Heu dimanche, 
a Marseille. 

**ri« da la Cerniehe : Kcuno A. Vell-Picard. gag. 
nés. v.uo, pel. 7.00: 1er. Le J.. ufan iParfrement). 
pes. 70». pel. 7.09; Oe. Itocroy (Tlilbaiilt). pes. 10.00. 
pel. 9M; 3e, Dynamo. — Non placée: Maman Co­
libri. 

"•ri» du Rradc : Ecurie A. Vetl-PIcard, gag. pes. 
11.00, pel. n.OO: 1er. Cristal (Parfrunent). [«;.. 9.50. 
peJ. s..rO; -Je, Caennaise (A. ctuipoian1. pes. 8.00. 
pel. 7.00; 3e. Mistingucttu. — Non places: Yvette. 
Primo III. Rivalité II. 

Pria Maaailla : 1er, Largentlère II (Parfrement!, 
pes. 19.00, ni. 7.00. pel. iOM), pi. 7.0o: e,,. Monsieur 
Moneslyr (P. WoodlanJi, pes. 9.5», pel. 9.00; 3e. Tal-
moin. — Non placés : Coup de Mer, Monticello, 
Auréole. 

Pri« du Frlaui : ter, Ravigote (TMbanlt:. pes. 
•JE*, pi. 7.0O. pel. 9.00, pi. 6 50; Se. AnvU (Odell), 
pas. 19 M. nel. -23.00 ; 3e. Alexis. — Non placés : ria-
Uno, Eddie. 

LES COURSES A VINCENNES 
du dimanche 31 décembre 

Paris. 31 décembre. — (Par dépêche.) — Voici les 
résultats Jes courses qui ont eu Heu dimanche, a 
Vincennes . 

Prl« de Ceurteillei : 1er, isard (Cnuddc). pes. 
t07.00, pi .,1.U>, ptd. I«.i0, pi. 17.00; 2e. Irma (Clé-
ran). pes. vooo, pel. 1AJ»; 3c, Idole M. C. Dewa-
2ieres). pes. e6.i*0, pel. M.y). — Non placés: Isère. 
Ipti . Imprévu. Industrie, ikrahlm, Isopode, Ilu Ma­
dame. 

Prli da Civemi J>:r, Béesse (Marty). pes. «1.50. 
ni. 17.no. pel. 25.00. pi. n.SO ; 2i>. Fresnay tTiimberi), 
rus. 2;.0*>. pel I6.0O; 3e. Avenir (J. Méquignoni. 
pes. 21.50, peJ. 15.50. — Non placés : Feltre, Edouard, 
Egbert. C.allus. Elysée, EdypUe. Huiron, Kama, 
Estlmauville, Enclianteur. 

Prix d'Avranches : Huit (A. Méqutgnen). pes. 31.50. 
pi. nifX', pel. 15 50, pi. 9V>: îe, Hennei' (Pain), ptes. 
18.50. peL 11.50; Se, Hamillon. — Non places: 
Hérédia. Hydic, Incertaine. 

Pria de Suianea : 1er. louome (Gitton). pse. 31.50, 
pi. so.oo. pel n.Of». BL 850: te, Ida Princeton (Tam-
borli. pes. 17.50. pel. 8 oo: 3c. Illico. — Non placés : 
Istace, ldoo. Iris, Impétueuse. 

Pria da Carentan : 1er, H.illa (Slmonard). pes. 
94.00. pi. 20.50. pel. il.00. pi. 10.50; 2e, lona (Oardy). 
ne-s. 1X50, pel. 6.00 ; 3e, Harlettc (Labatut). pes. 
0L.5O. |>ei. 14.00. — Non placés : Hourl, Index. Ivol-
le. Héroïne. Incognito, lloracti Vernet, Impstueux, 
Heroine. 

Pria du Chêne: Ecurie Rousseau, ga?. pes. 15.50, 
pel. 7.50; 1er. Oervalse (prosperi, pes. 20 00, pel. 
10.00; 2e, Feu Follet (M L. Hémard), pes. 31.50, 
pet. J6.00; 3e. Vaillant (M. L. Korr'nal). pte. 25.50, 
pel 1100. — Non placés: Halifax. Ellane, Fil 
d'Acier, listry, Hirle. Hauterive. Etoardi, Oaranll. 

- « T T r n 

JRILHON 
ROUEAIX. — Tir National, S.A.O., W. — U y a 

atfluenre au sUind. dfjpuls le 3 décembre, date A 
laquelle a commencé as tir des cartes de maîtres-
tireurs. Le grand liai) du pas de tir présente cha­
que dimanche l'animation des jours de concoure. 
Cette heureuse innovation, complétée par la réduc­
tion du tarif des mumittons Lebel. promet en effet 
aux sorléi.afrf*î, tout an faisant leur entraînement 
habituel à moins de frais que par le passé, d'avoir 
la satisfaction d'obtenir les jolis insignes affectes 
au tir de ces cartes, s e sont, classés actuellement 

En catégorie II (200 mètres) ; M M Lesaffre. Louis 
Renard, Loiïdant. Pierre Renard. Félix Bct.re-
minux. CM. Savories. Quanc-aux, Fauvarque. Brif-
faut. Bonté, Andrleu. Dclomel, Williol. — En caté-
gorl» B B00 mètres) : MM. Lorldant. Delomel, Wil-
liot. Louis Renard — En catégorie B (jno mètres 
vitesse) : MM. Quaneaux. Louis Renard l'auvarquo 
— l'.n catégorie C i-J'JO mèties) : M. II. Beaudier — 
Lt tir-de ces cartes est absolument gratuit et a 
lieu chaque dimanche. 

J e u d e P i q u e t 

101 oo. la Randmlnes A 167. la De Beers i «70, 
Au comptant, la Tenabo Mining et Smrlting reste 

en bonnes tendances à 11 fr. C'est Jeudi dernier 
qu'elle a été admise A la Bourse de Lyon où elle 
figure, rappelons-le. à la deuxième partie de la 
cote officielle et où elle a reçu l'accueil le plus 
encourageant. 

La Prcclosa se traite aux environs de 7.50. Les 
travaux de développement de la Prcclosa ont re­
coupé la vaine El Muerto dans une partie éloignée 
des anciens travaux opérés >adis sur cette veine. 
Cette découverte démontre la continuité do gise­
ment qui devient chaque jour plus Important. 

PBIIOI 'ZE k WAPDIIIGTON, 
10, rue Le Pctttitr, Parti. 

O B L I G A T I O N S • % « • V I L L E S , C H E ­
M I N S D E F E R . T R A M W A Y S . — T I T R E S 
B E L G E S . — B U L T C , W , m * Neuve , Rou­
baix et XS, C r a n d P l a « e , Mouatron. — Récla­
mer bulletin financier de la M a n o n , ao* année. 
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ROUEAIX. — Lundi I" janvier, chez Louis Delli-
re. angle des rues des Champs et de l'Espérance, 
concourt de piquet, j tours pour 10 fr. On com­
mencera à 10 h. du matin. Qu'on se le dise. 6oS7',d 

C o m b a t s d e C o q s 

LE CLVB ATHLETIQUE ROVBAISIEX 
(2) a ba t tu l ' é q u i p e ( t ) de l ' A m i c a l C lub d u 
C l i ô n e - I l o u p l i n c nar :> b u t s à o. 

LE C.A.R. (.,) a bat tu l e F o o t b a l l - A s s o ­
c i a t i o n d u Racré-Cceur (,,j par 5 b u t s à I. 

LE C.A.R. (4) a bat tu par 18 b u t s à o 
l ' é q u i p e des v é t é r a n s de ce m ê m e c l u b . 

LE FOOTBALL-ASSOCIATION DU SA­
CRE-CŒUR (1) a b a t t u par t b u t s à 2 
l ' équ ipe i r e ( i n c o m p l è t e ) d u C l u b A t h l é t i ­
q u e R o u b a i s i e n . 

WATTRELOS. — Au Grand Parc, rue rarnot 
Lundi 1" Janvier, jour de l'An. J de 5 mort pour 
oOO fr., paire de plaisir à30 f r . contre le Gallo-
drome de Tourcoing. Mise au parc, a 5 li précises. 

TOURCOING. — Le pnerrier janvier un 3 de 6 
pour 10O francs, au « Gallo-Club », rue du Hazo, 
120. contre les « Marchands do beurre de Dix 
nvude ». 20301 

BULLETIITFINANCIER 
30 décembre !8lf. 

On sait que le taux des reports ne dépassera 
guère 0 % en moyenne au parquet et G <•„ en cou­
lisse. Le marché ne pouvait donc que manifes^r 
A nouveau sa résistance. On s'est contenté de re­
produire a peu de chose près les cours de clôture 
de la veille et l'on s'est peu soucié de la réponse 
des primes ainsi qu'il convenait d'ailleurs puisi;.».-
la plupart d'entre elles avalent été abandonnées 
Il n y a guère que les valeurs russes qui co.ifi-
nuent a marcher de l'avant. Par contre, les mir.es 
d'or sont toujours lourdes et Ion y sent la iré-
sence d'un très gros découvert, plus gros même 
qu'il n'était permis de le supposer. 

Notre i % termine calme à WJ5; quant au grou­
pe étranger, si les Russes et le serbe s'adjugent 
chacun i centimes environ, l'Extérieure, le Turc 
et le Brésil en perdent autant. 

On est mieux tenu dans le compartiment des 
grandes Banques ; la Banque de Paris vaut 1781, 
macéra Pansienue lî34. Crédit Mobilier 703. Nou­
velle avance du Crédit Français A ooi. Banques 
étrangères soutenues ; Nationale du Mexique 1021, 
Banque de Rome 11'.. 

Chemins de fer français inactifs. On ne fait d'ail-
l^-irs pas plus d'affaires en Chemins étrangers où 
l0% retrouve le Nord de l'Espagne A 4M, le Sara-
goss» à *•"*• l e s Andalous A 2G5. 

EU » -.leurs de traction, le Métropolitain 5e con­
solide a »S88' , c x°rd-Sod demeure A .'7ù, la ïhom-
aon A 80-., 

Vifs proicrv , a c s Industrielles russes : Bakou 
passe de 1077 a' I0D8' «osnowlec de 15I0 A 1584. 

e Rio-Tlnto oav"ule en«ft 
Lier. 

Eu banque, les cuprifères 

1813 et 1837 contre 1833 

I*. nd uu 
s'améliorent égale-

onité ù US 50. I tah 

s*aaattx°ei ' Malacca 07,i.i0 

ment L i Tharsi 
0>pper tttLit 

Canutcaoailérei 
tre. 871. 

Parmi les méullurgiqués ,russes, i» Maltîoff s'a­
vance A 570 ; on traite la HarvOiiinn à 675 et le Pla­
tine A 87J contre 88;. 

Vive avance de U Balia a. 41050 au lieu de 
405 francs. 

En mines d'or, et en diamaiStitèrVs* 'es réalisa­
tions se continuent, ramenant ,1» Coldûelds a 

REVUE FINANCIERE 
L e m a r e b é q u i s ' é ta i t m o n t r é très indéc i s 

p e n d a u t t o u t e la première part ie de la se ­
m a i n e , a é t é p l u s a n i m e d u r a n t l e s der­
n i è r e s s é a n c e s . L e s E t a b l i s s e m e n t s de 
Crédit o n t é té p a r t i c u l i è r e m e n t recherchés , 
a i n s i q u e l e s Cupr i fères e t q u e l q u e s I n d u s ­
tr i e l l e s r u s s e s . L a p é n u r i e d e s t r a n s a c t i o n s 
d a n s le g r o u p e d e s F o n d s d ' E t a t s l eur 
d o n n e u n e a l lure h é s i t a n t e . N o t r e 3 % e s t 
c a l m e à 94,47 £ , F o n d s r u s s e s r é s i s t a n t s . 
B o n n e t e n u e d u S e r b e e t d u T u r c . Brés'il 
inactif . B o n s d e fsao P a u l o e n progrès i 
515 francs . ' 

L e s E t a b l i s s e m e n t s d e Crédi t e n r e g i s ­
trent d ' a p p r é c i a b l e s p l u s - v a l u e s ; le Crédi t 
F o n c i e r s e p r é s e n t e à 807. C'es t le 20 jan­
v ier q u e c e t E t a b l i s s e m e n t procédera à 
l ' é m i s s i o n d e s o b l i g a t i o n s c o m m u n a l e s à 
l o t s d o n t il a v a i t é t é q u e s t i o n c e s t e m p s 
dern iers . Ces o b l i g a t i o n s s e r o n t d u m ê m e 
t y p e q u e l e s o b l i g a t i o n s fonc ières 1909. 
L e u r in térê t sera a n s s i d e 3 %. L e u r p r i x 
d ' é m i s s i o n e s t fixé- à 24S.50, p a y a b l e s 15 fr. 
en s o u s c r i v a n t , 15 fr. a la d é l i v r a n c e d e s 
t i t res p r o v i s o i r e s e t l e s o l d e e n d i x verse ­
m e n t s é c h e l o n n é s s u r u n e pér iode d e rjlus 
de tro i s a n s . C e s o b l i g a t i o n s part i c iperont 
p e n d a n t l e s v i n g t p r e m i è r e s a n n é e s , à 12 
t i r a g e s de l o t s par a n d ' n n e n s e m b l e de 
2.064.000 francs de l o t s e t c o m p r e n a n t 12 
lo t s de 100.000 francs . L e Créd i t L y o n n a i s 
s ' inscr i t à 1.536, la B a n q u e d e P a r i s à 1.785. 
L e Crédi t F o n c i e r d ' A l g é r i e e t de T u n i s i e 
d e m e u r e b i e n t e n u à 683 l ' a c t i o n n o n l ibé ­
r é e e t 6S8 la l ibérée . N o u s raropelons q u ' u n 
a c o m p t e de d i v i d e n d e sera m i s en p a i e m e n t 
à par t i r d u 1er j a n v i e r . A u c o m p t a n t , l e 
Crédi t F r a n ç a i s e s t t rès f erme à 550 ; l e s 
a c t i o n s d e l ' I n d u s t r i e l l e F o n c i è r e s e trai­
t e n t à 555, s e c a p i t a l i s a n t à ce c o u r s à u n 
t a n x av'aft tageux. L e s o b l i g a t i o n s 4 \ co ­
t e n t 501 , l e s 4 %, 476. C e s t i t re s s o n t ga ­
r a n t i s p a r des créances h y p o t h é c a i r e s et l e s 
c o u p o n s en s o n t n e t s d ' i m p ô t s . P e u d e c h a n ­
g e m e n t s e n b a n q u e s é t r a n g è r e s ; q u e l q u e s 
affaires o n t é t é c e p e n d a n t r e m a r q u é e s e n 
B a n q u e d e R o m e q u i é v o l u e a u x e n v i r o n s 
de 115 fr. L a S o c i é t é F o n c i è r e M a r o c a i n e 
e s t t o u j o u r s très f erme à 118. C'es t p o u r 
répondre a u x n o u v e l l e s d e m a n d e s de n o m ­
b r e u x e m p r u n t e u r s q u e la C a i s s e h y p o t h é ­
caire c a n a d i e n n e é m e t a c t u e l l e m e n t 40.000 
o b l i g a t i o n s de 500 fr. p r o d u c t i v e s d ' u n in­
térêt a n u u e l de 20 fr. net." d ' i m p ô t s , a u p r i x 
d e 467.50. L e s s o u s c r i p t i o n s s o n t r e ç u e s 
c h e z t o u s l e s b a n q u i e r s d u S y n d i c a t d e s 
B a n q u e de P r o v i n c e . 

L e s a c t i o n s d e n o s g r a n d e s C o m p a g n i e s 
de c h e m i n s de fer d e m e u r e n t très c a l m e s 
a v e c p l u t ô t u n e n u a n c e .de lourdeur . L e s 
C h e m i n s é t r a n g e r s s e c o n t e n t e n t de repro­
du ire l e u r s cours de* .hui ta ine . O n r e m a r q u e 
la fermeté d e s o b l i g a t i o n s A r g e n t i n e U n i o n 
R a i l w a y 5 ° 0 d o n t l e cours ac tue l de 450 
para i t a v a n t a g e u x . 

B o n n e repr i se a u g r o b p e de la tract ion 
d u M é t r o p o l i t a i n , qu i s ' a v a n c e à 694. Me­
x i c o T r a m w a y s p r o g r e s s e n t à 621. Parmi 
l e s v a l e u r s d e n a v i g a t i o n , t ' E s t A s i a t i q u e 

•-français e s t t ou jours rechercha: $• 250. 
V a l e u r s g a z i è r e s i n a c t i v e s , dt» m ê m e q u e 

l e s v a l e u r s d 'é lectr ic i té . L ' A m e r i c a n T é l é ­
p h o n e e s t encore h é s i t a n t à 739 , m a i s o n 
s i rappe l l e qu 'à fin j u i n , s o n c o u r s «-tait 
de 790 e t o n a tout l i e u d ' e spérer Qiu'il re­
g a g n e r a ce t te cote ; il dé tachera d ' a i l ï a t r s u n 
c o u p o n tr imes tr ie l d e 4.90 en j a n v i e r . 

Les v a l e u r s de pé tro le c o n t i n u e n t à fciirc 
p r e u v e d ' a n i m a t i o n . L e N a p h t c r u s s e s e 
m o n t r e p h i s r é s i s t a n t à 424, l ' ac t ion Naphtv* 
I. ianosotl c o n t i n u e s e s p r o g r è s à 452. L e s 
résu l ta t s de 1912 p a r a i s s e n t p l u s b r i l l a n t s 
encore q u e ojîux de l ' e x e r c i c e précédent . 
La F r a n c o - W y o m i n g repreud x- ivement à 
45 fr. , l e p u b l i c c o m m e n ç a n t à faire j u s t i c e 
de s a t t a q u e s c a l o m n i e u s e s et a n o n y m e s d o n t 
e l l e é t a i t l 'objet . L 'ac t ion C a s i n o m u n i c i p a l 
d e T r o u v i l k i n t r o d u i t e s u r le m a r c h é , a 
d o n n é l i eu à u n r-ctif c o u r i n t d e t ransac ­
t i o n s vers 127.50. L e s o b l i g a t i o n s d e la S o ­
c i é té Généra l e I m m o b i l i è r e d e l a v i l l e de 
Sao -Pau!o p l a c é e s a u x g u i c h e t s de la S o ­
c i é té M a r s e i l l a i s e de Créd i t i n d u s t r i e l e t 
c o m m e r c i a l e t de D é p ô t s à P a r i s et à Mar­
s e i l l e , et la L l o y d s B a n k à P a r i s , r t ç o i x e n t 
u n accue i l d e s p l u s f a v o r a b l e s . C e s o b l i g a ­
t i o n s de 500 fr. r e m b o u r s a b l e s à 525 s o n t 
é m i s e s à .107.50 et rapportent 0 % ne t d e 
toits i m p ô t s . 

D a n s l e c o m p a r t i m e n t i n d u s t r i e l r o s s e , 
l e s a c t i o n s l ' s i n e s S to l l son t r e s t é e s b ien t e ­
n u e s , l 'ac t ion a n c i e n n e à 508, la n o u v e l l e e n 
progrès à 4S5. O n remarque la b o n n e t e n u e 
de l ' A n t h r a c i t e russe à 133. e x - c o u p o n d e 
g fr. B o n n e s d e m a n d e s e n M i n e s d e h o u i l l e 
e t de fer d e la R u s s i e M é r i d i o n a l e à 14g, 

1 a v e c , u n c o u p o n d e 9 fr. à détacher d a n s s f l 
q u e l q u e s j o u r s . 

Vive; a v a n c e d e s cupr i fères sur l e s p r o ­
g r è s d u m é t a l . L ' U t a h C o p p e r est la p lus . 
favorisée à 305 fr. le c o u p o n tr imestr ie l de 
3.996 par ac t ion es t p a y a b l e à partir du 5 
j a n v i e r à la B a n q u e Duposrt e t Furbaud , 
19, rue Scr ibe , à P a r i s . L a M i a m i Copper 
s e n é g o c i e à 126.50. La T e n a b o M i n i n g and 
S t n e l t i n g c o n t i n u e à s ' é c h a n g e r très r é g u ­
l i è r e m e n t a u x e n v i r o n s d e i l fr. 

L e s m i n e s sud-afr icai t ies s o n t l o u r d e s ; par 
contre , o n recherche le» v a l e u r s aur i fères 
d e s autres p a y s . La Tarur.tula O m é g a c o t e 
11.75; la Ci r a n g e Placer , s ï i h i l t a l c , qu i s e r a 
p r o c h a i n e m e n t in trodu i te s u r l e m a r c h é , 
e s t d e m a n d é e h o r s cote à r-2 fr. La P r c e i o s a 
s e trai te en tre 6.50 et 7 en a t t e n d a n t m i e u x . 
L a C o m p a g n i e O c c i d e n t a l e de M a d a g a s c a r 
se v o i t rechercher à l a ) i r . Cet te entre­
p r i s e c o m m e n c e à r e c u e i l l i r l e s avantages . 
d e l a r é o r g a n i s a t i o n financière à l a q u e l l e 
e l l e a procédé il y a d i x - h u i t m o i s et grâce. 
à l a q u e l l e e l l e d i s p o s e d 'abomlanU-s ressour­
c e s e n e s p è c e s et p e u t p o u r s u i v r e u n pro­
g r a m m e d ' e x p a n s i o n i n d u s t r i e l l e . 

Ptltt.CIVZE & WADD*!*CTON, 
.'O, ivr Le Prtrticr, ParU. 

États Civils 
C a n t o n s d e R o u b a i x 

ROUBAIX. — Déclarations de naissance du di­
manche 31 décembre. — Denise De Jonsrta-, aveawi 
Julien-Lagarhe. — Victoria Wurlot. rue ri, TOar-
naù. cour Bayart, 1. — .Marie Du Btul. rue Merci-
bcr. 1. 

Déclarations de décès. — André Forost. j mois, 
rue Delezenoe, cour DulardiD. J. — Dtiarle* Lencrs. 
Ir*. ans, cordonnier, avenue Julien-Lagacli<\ - Juifs 
Fauvarqiat, 0» ans, marchand forain, rue du Luxent 
bourg. 

Cantons de Tourcoing 
TOURCOINC. — Dérlaraiion de naissance du <l 

décembre — charVs Bostoeo. rue de la Latte, IS6 
Déclarations de dtfccs. — Jean Bourgois, W ans. 

tisserand, boulevard" Gambetta. Û7. - Déetia, Cou-
rouble, Cl ans, lisseracil, ru<> A.-Teetelln. i7. 

ngénleur — Entrepreneur 
II, rue «le l'E»"»ule, ROUBAIX. 

Têlé-jhone . 74). S.GOFFIN 
ENTREPRISE SÉNÊItAlE SE TRAVAUX 

MAÇONNERIE 
Vaûtei et Planchera en- Bélan armé 

Oallagct ••eciaui nen abaarkante pour Canal 
da Brasserie* 

CONDITIONNEMENTS 
Mouvement de la eernaine du 15 au 10 dée. 1S11 
VILLE DE ROUBAIX. — soles, 1.061 ki! ; laines 

peignées. IM.Ml -kil : laines filées.. 117.05', ki l . ; 
blousses cl laines diverses. 'M.867 k i t : cotons, jute, 
lin, etc.. 89.34.J klk*. Total, 718.780 kilos - Condi­
tionnement.'1911 1/2 onérations: titrage, 06A opé­
rations: déeeeusage. s opérations; degraissag*, 
SI I/S opérations - Marché u terme de Kouuaii-
Tourcoiiig, o.'Ml kiK-s. 

Le directeur général, J. Delattre. 
Relevés mensuel» comparants 

VILLE DE ROUBAIX. — Mois da décembre 19St. 
— Soies. 3.105 kil ; l.iines peignées. 3.088.4Gi.' kil .: 
laines filées, 673 400 kil. : blousses et laines diver­
ses, 381.630 kil.; colons, jute. lin. 45K.OS9 kilos. Tiv 
tal, 4.581.9* kilos. — Marché à terme de Kouhaii 
Tiuircoing, 134 139 kilos. — Conditionnement. U.SW 
opérations ; titrage. 1.576 opération*: clé ri usage. 
27 opérations; dégraissage, ;;11 operûVlons 

Mais de décambre 1*10. — Soies, t'.tri kil : laines 
peignée:, 2.i»4.130 kil. : laines hléos, 5*5* 9S3 kU. : 
blousses et laines diverses, 178.901 ML ; cotons, jute, 
liu. &97.S15 kilos. Total. 3 846.7M kilos* — Marché» 
à terme ; de RoubaU-Tnurcning. i30i*"57 kil : d'An­
vers, 01.539 kilos. — Conditionnement, lOjasa 1/» 
orjéi-ations ; titrage, 1 SU opérations -. de.reu.saue. 
•i; opérations; dégraissage, 140 lri "tiéruli'tn^ 

Mois da déoambra 1911. — soies. 3-BBB ktl.l iainea 
peignées, 2 7W.Î15 kil. ; laines filées. IK.SSS kU. : 
blousses et laines diverses, '.ni.500 kil .; coton-, jute, 
lin, 17 .̂435 kilos. Total. i.ovo.iUt kilta. — Marché a 
terme de Roubaix-Tourcoing. 127.1C3 kilos. - Con­
ditionnement, 10.406 opérations; t itrage, 3 ii7 opé 
rations ; déereusagv, -# opérations ; dê^raiscattC 
IM 1/ï opérations. 

Le directeur général. * . Oeiattr». 
Relfaes annu-ls comparants 

VILLE DE ROUBAIX. — Année 1909. — S -les. 
37.010 kil.; laines pciETiécs. 37.1-15.76*» kl] .: I-iiP.-
filées. S.775.S15 kil. ; blousses et laine- diverses, 
î.660.101 kil.: cotons, jute, lin, 5.680.194 kilo: TVKil. 
54.98sV.cVi kilos - Marches a ternie de U.iubatx-
Tourcoing. 10765i9 kil.: d'AnveTs. 150.-,t>- :;"lo«. — 
Conditlonne.ment, 131816 1,2 opérations: litrajt». 
.'.I.'-'IU - opérations; decreusage. î » ' opérations; Aa-
grai^sage. :J..C*ti opérations. 

Année 1818. — Soies. 41CS5 Kil. ; laines p-'ign'-».'. 
32.Bn0.0O2 kil.; iaines nie. s, s ;,:i,is6 kU.; Mousses, 
et. laines diverse*. 'j.;-22.i95 kil.- cotons, iarte. t n . 
5.7S8.549 kilos. Total, 19 4i0.817 kllots. — Mairhé» a 
.•carme : de Roubaix-Toiircoin'*, 1.6;-:.199 ki.' ; d'An­
gers. '266*,90 kilos. - Condiiionneuient. 1-.'."> 151 1/2 
oT*êra,tions ; titrage, 187T.2 12 operaioiis ; decreusa-
g-e.. 3iî opérations; dégraissage, 2.U67 IV ..ivra 

Aïs.née 1811. — Soles, 47t02 kil.: laines p-S-tnee*. 
34.80SV510 Ml.: laines fllée.s, 7 10*710 kil.: Mousses 
« lali.es diverses, i.l-.'i.9-16 kil.: cotons, iui<'. Ilu. 
5.450.0S& kilo.». Total. ,1905378 kilos. — Ma relié» c 
terme: *1e Rjoubaix-Tourcoing. 1.756.219 kil.: d'An­
vers, 219.C70 kilos. — Conditionnement, IfR.tas otié-
ration.s ; tUrnRe, 13.190 operalionp ; déercusage. 3.-» 
opéJ-ations; dégraissage, 2.391 opérations. * 

Le directeur général. '. Delattre. 

• • • • r eau, lait, e t c . , analyse laboratoire. 
U I I B I B » Prudhoznme, 169, rue de Lannoy , Rx . 
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au I»»»», f fander isvl 

N" 8 

i Perle Jaune 
PÂ§ iEOKSES FRAIfEL 

j»*- Tonntrrc de sorf4 s 'erria le vieux mate-
3 ««as oV chance ! . . Et mot qui vous croyais 

c o m m e Cr#sus ! et qui fa isais dt>ja des 
c o u s u s d'or pour mon capitaine. 

N o n , mon brave Bricn- pour devenir son 
ier, mon oncle me proposait de tue taire 

ibser sujet ang la i s 
L- Matin, fit Bricn, en hochant U tetc, il 

pat a a s «effouté, votre milord d'oncle ! . . De -
~ir un C o d d i m ! Pourquoi pas Chinois tout 
l suite 

i v - Bries i ' dit sévèrement Kaoul. 
B o n ! Bou ! on se tait, v o u s ne pouvez 

•5, poAirt.'iiit. mon capi ta ine , empêcher votre 
Bricn j e nr^tener | a Chine A l 'Anglc-

• Mais il ne s 'agit p lus de ça pour 
Ce jrueuv DicJt avait encore d'au-

o r d t e s , car il a appelé un g r o o m et lui 

Wk : 
st-Conrez chez sir Eger ton et priez-le de se 
M i e , toutes affaires c e s s a n t e s , sitôt son 

Wtt auprès do lord Rirhemond. 
) n e n dûtestait d' inst inct sir Joé E g e r t o n 
• accusait dans son fort intérieur de con-
H r l 'héri tage de lord Arthur d'une p a n , 
af'envicr et U'e-tccrei, de l 'autre, son cou-
t»Je Bl ignac . Et naturel lement tout être 

~nt pas l ' idole du vieux matelot , était 
aux divini tés infernales . 
s i tuat ion se dess inai t aux yeux de Kaoul. 

Arthur lui cédait la place. 11 prenait 
d'un v o y a g e et il e m m e n a i t s a n s 

son aét i t icr présompti t , s ir Joe 

La m ê m e pensée était venue au v ieux ma­
telot, et , s a n s souci pour le respect dû 1 
l 'oncle de son maître , il la traduisait bruta­
lement. 

— Votre milord d'oncle , dit-il , avec hu­
meur aura beau encadrer • son petit b o m b é • 
avec des billets de banque , il ne le fera jamai s 
passer pour un amour. 

— Assez ! s 'écria M. de B l ignac d'un ton 
sec . 

Petit b o m b é était u n e express ion fort irré­
vérencieuse dont se servait parfois maître 
Bricn pour dés igner Joe- Eger ton . 

D i s o n s bien vite, pour l 'excuser un peu, 
srr Joé E g e r t o n n'épargnait jamai s une inso­
lence au vieux matelot qu' i l ne dés igna i t ja­
mai s à Raoul autrement que» par c votre 
t domest ique », m a l g r é les n o m b r e u s e s expli­
cat ions e t . protestat ions de M. de B l i g n a c qui , 
chaque fois , lui répétait : 

— Bricn n'est pas un domes t ique , mai s un 
matelot qui , par son affection pour moi , con­
sent à être mon serviteur. 

Ce a quoi Joé Eger ton répondait avec ce 
sang-froid d'Outre-Manrue ijue rien ne dé­
monte : 

— Je ne vois pas U différence, mon. cous in . 
Je vous d e m a n d e bien pardon. . . 

Cependant Raoul se décidait à prendre un 
p a n i . 

N o n , il n'accuserait p a s Grâce Hautrrrpe. 
U lui répugnai t de devenir le dénonciateur 
d'une femme. Mais il di'daigmerait a u s s i de 
se justifier aux yeux de iord Arthur. Il m* se 
senta i t ni atteint , ni llétrt par les foupçons 
de son oncle . N o n , il ne s 'abaisserait pas A 
loi dire qu'i l méprisait s e s mi l l ions et que 
jamai s l'idéV d'un cr ime n'avait pu naître 
d a n s son âme loyale. 

Entre l 'oncle e: le neveu, il n'y aurait donc 
pas d'expl icat ion. 

Mais il ne voulait pas demeurer ur. instant 
de p lus à l'hôtel R ichemond , il entendai t par­
tir le premier. Il entendai t prendre roncté de 

son oncle la tête haute , le regard dans le 
regard. 

Peut-être au m o m e n t ide se séparer, le 
coeur de lord Arthur se rondrai'.-il peut-être 
trouverait-il en lui cette affection si s incère 
qu'il avait t é m o i g n é e durant tant d 'années 
au fils d e sa sœur . N e suffisait-il pas d'un 
c o u p d'œ-il pour s 'assurer que les soupçons 
de lord R i c h e m o n d , enfantés d a n s les ter­
reurs d'un subit réveil , touchaient à la folie ? 

— T u vas aller trouver lord R i c h e m o n d , 
c o m m a n d a Raoul à son m a elot , et tu lui 
diras que je demande à lui présenter m e s res­
pects . P a s un mot de plus surtout. 

Brien accompli t la c o m m i s s i o n d'une façon 
correcte , et apporta la réponse à son maître 
quelques ins tant s p lus tard. 

Lord Richemond procédait à sa toi lette , il 
ferait prévenir son neveu sitôt qu'il lui serait 
poss ib le de le recevoir. 

Bat tant la c h a r g e contre l e s v i tre» , R a o u l 
de B l i g n a c a t t end i t l o n g t e m p s l ' i n v i t a t i o n 
de. s o n o n c l e . 

I n r o u l e m e n t de v o i t u r e at t ira s o n at ten­
t ion . 

C'éta i t l e b r o u g h a m d e s ir Joê; E g e r t o n 
q u i entra i t d a n s la cour . 

L ' é l é g a n t e v o i t n r e s 'arrêta d e v a n t l e per-
l o n ; son propr ié ta ire m i t a u s s i t ô t p u a à 
terre e t g r a v i t a c e c préc ip i ta t ion l e s dej*rés, 
p o u s s é qu' i l é ta i t par l ' a i g u i l l o n d e la cu ­
r ios i t é . 

Le j e u n e h o m m e n e s e s a v a i t p a s o b ' t * v é 
à ce t i n s t a n t , e t Raoul fut é t o n n é de l '2x-
p r e s s i o n de sa p h y s i o n o m i e . On p o u v a i t y 
l ire « n e m é c h a n c e t é froide , u n e a v i d i t é 
âpre , e n o n m o t t o u s l e s m a u v a i s s e n t i ­
m e n t s . 

—- S i lord A r t h u r l ' a d o p t e , se d i t M. de 
B l i g n a c , s'il fait de lu i l 'hér i t i er de s e s t i ­
tre» et d« s e * b i e n s , D i e u v e u i l l e q u e d e 
mt>n coeur q u e je 1c lu i s o u h a i t e M a i s j 'a i 

b ien peur q u e sa di f formité l ' a i t à j a m a i s 
a i g r i . 

On frappa s u r c e s e n t r e f a i t e s a l a p o r t e . 
C'étai t* D i c k o u i v e n a i t p r é v e n i r i f . d e 

B l i g n a c q u e s o n o n c l e a t t e n d a i t s a v i s i t e . 
Raou l se d i s p o s a i t à t raverser la g a l e r i e 

qui fa i sa i t c o m m u n i q u e r s o n a p p a r t e m e n t 
avec c e l u i d e s o n o n c l e , l o r s q u e l e v a l e t de 
c h a m b r e lu i d i t e n e m p l o y a n t t o u t e s l e s 
formes d ' u n o b s é q u i e u x respect : 

— Je me- permet tra i d e d i re à m o n s i e u r 
le c o m t e que la porte d e la g a l e r i e e s t i m ­
prat icable . E l l e e s t en c e m o m e n t e n c o m ­
brée par l e s b a g a g e s de m i l o r d . 

M- de B l i g n a c s e n t i t de la h o n t e e t de la 
colère l u i m o n t e r au v i s a g e . I.a c o n d a m n a -
t i o a d e la g a l e r i e é t a i t , à s ' e n p a s d o u t e r , 
une précaut ion p r i s e c o n t r e l u i . 

— Bien ! d i t - i l d ' u n ton indi f férent , pré ­
cédez -moi , e t a n n o n c e z - m o i c h e z v o t r e m a î ­
tre. 

E t , s ' e n g a g e a n t d a n s l ' e sca l i er dérubé , il 
traversa la cour d ' h o n n e u r , e t , r entrant 
d a n s l 'hô te l , il m o n t a a u p r e m i e r é t a g e . 

S u r la l a r g e p late - forme e n m a r b r e b l a n c 
formant pa l i er ," i l t rouva l a d y H a u t r o p e e t 
sa fille. 

S o n regard al la dro i t à c e l u i d e Grâce . 
S o n v i s a g e é ta i t i m p a s s i b l e . 
E l l e aborda R a o u l avec u n b o n j o u r a u s s i 

s i m p l e , a u s s i a i sé s u r t o u t q u e l e s a l u t q u o ­
t i d i e n q u ' e l l e a v a i t l ' h a b i t u d e d e l u i adres--, 
ser . ' 

L o r s q u e M. de B l i g n a c offrit s e s re spec t s 
à l a d y "Hautrope , i l fut frappé de l 'a l téra-
rat ion de se s tra i t s . 

Lady Hautrope était une f e m m e d'un 
cer ta in â g e q u i a v a i t renoncé à t o u t e pré­
t e n t i o n e t à t o u t e coquet ter ie . S a v i e s ' é t a i t 
concentrée d a n s l ' a m o u r qu 'e l l e a v a i t p o u r 
sa f i l le . 

El le avait dû être belle ; de cette beauté il 
ne restai : que de g r a n d e s l i g n e s rehaussée s 
par une dist inct ion princière. 

T'nc bor.lv! extrême se lisait sur son v i s a g e , 

si pâle en c e moment , que Raoul ne put s e 
détendre d'une a n g o i s s e en se d e m a n d a n t : 

— Est-ce qu'el le connaîtrait le drame de 
cette nuit ? Pauvre mère ! 

Et alors , pour cet te f e m m e qui avait été si 
e x c e l l e n t e , si af fectueuse pour lui , qui lui 
avait donné des so ins si dé l icats e t si ten­
dres , ii s* sentit pris d'une insondable pitis-. 

Raou l , j 1 l 'aspect de cette douleur muet t e , 
avait d i s c r è t e m e n t interrogé des yc-yux lady 
Hautrope. 

Mon enfarV ,lui r tpondit -e l le , tandis que 
de g r o s s e s larme, s roulaient le l o n g de se s 
joues , j 'éprouve e v c e m o m e n t l'un des p lus 
g r a n d s chagr ins de' m a vifie ; je ne pu i s vous 
en instruire sur I 'hcUîc, car lo id Arthur nous 
a fait demander. 

D ick , a ce m o m e n t , Ven-ut de soulever les 
lourdes portières drapant tos d o u b l e s portes 
de l 'appartement dr lord RichKmond, et à mi-
voix , il annonçait lady H a u t r o » * \ s a fille e t 
M. de B l ignac . 

Lord Arthur, déjà e n c o s t u m e 4 e v o y a g e , 
était a s s i s dans un vas te faute-oil. 

Sir E g e r t o n , debout, se tenait tout f r è s de 
lui. 

L'ne joie infernale se lisait danes les $V«JX 
de sir Joé. 

Il avait trouvé son parent d a n s une tris» 
t e s s e accablée. 

Lord Arthur avait anonncé son v o y a g e , son 
dépar t fortuit et précipité. D e p l u s , c h o s e 
é t range , e t qui avait cont inué à intr iguer sir 
E g e r t o n , dont la curiosi té était déjà évei l lée 
paT l'appel subit de lord Arthur contrastant 
v io l emment avec s e s habi tudes , le gent i lhora-^ 
m e a n g l a i s avait prié sir E g e r t o n de demeu-" 
rer auprès de lui , de l ' accompagner à la gare ; 
il lui avait fait promettre , en outre, de venir 
le rejoindre à Londres , dè s que c e déplace­
ment lui serait poss ib le . 

D'ordinaire Joé n'était pas habi tué à tenir 
u n e auss i g r a n d e place dans la v ie de lord 
R i c h e m o n d . 

C o t a i t Raou l de B1i£Ti"«"> ou ' , jusqu'a lors , 

avait o c c u p é le premier rangd dans l u a k i é 
de s o n onc le . C'était lui que sir Arthur ai­
m a i t à voir à s e s côtés , ce dont Joe enrage. i i t 
fort. M a l g r é le titre affectueux de « cpusin m 
qu'i l prod igua i t à tout instant à Raoul , i l 
ressentais* à l'endroit de ce dernier une ja 
lous ie fér«7ce, haineuse . 

Il ne pouvait pardonner à Raoul d'être 
g r a n d , bien fait de sa personne , le fiancé 
cho i s i et a i m é de la bel le Grâce Hautrupe c-
par -dessus tout l 'héritier probable d f s im­
m e n s e s b iens et de s t itres de lord Ri, 1K 
mond. 

Et si la chose lui -eût été poss ib le , il aurait 
ressenti une j o u i s s a n c e inexprimable a 
l 'étrangler l en tement , à le faire l o n g t e m p s 
souffrir ,en lui s e n a n t Je cou de s e s gjancic.s 
mains o s s e u s e s . 

Voi là pourquoi une jo ie in tense brillait au 
fond des orbites profonds de sir Joë-

Il se demandai t c o m m e n t Raoul de BhVna<-
était tout d'un c o u p tombé en d isgrâce . Pour 
quel motif ? Que l l e f t* b ienfa i sante avait 
opéré cette subite méuurmorphorse Et ses JK-
tits yeux c l i g n o t a n t s se portaient sur le* 
nouveaux v e n u s pour tâcher de découvrir ie 
mot de l ' én igme . 

Il avait sa lué lady Hautrope et sa fille, s'in-
formant de leurs nouvel les en termes par-

•kpits et leur demandant s i e l l e s ne se trou-
vaV"n t point fa t iguées de la fête de la vei l le . 

Etv quit tant le d o s s i e r du fauteuil de lord 
ArthuY- sur lequel il s 'appuyait , il se rappro­
c h a de Orâce p a r un m o u v e m e n t tournant. 

Sir Joé' éprouvait un sent iment fort com­
p lexe à r e g a r d de sa parente. 

D'abord , il la trouvait bel le entre toutes . 
Et s'il n'avait e u c o n s c i e n c e de son infério­
rité int ime, il eût c er ta inement éprouvé pour 
e l l e une v io lente patssion qu'il ne retenait 
qu'à grand-pe ine . E n s u i t e il devinait en e l l e 
u n e nature sceur de la s i enne , mauva i se , v io­
lente , hauta ine , . capable de bien des c h o s e s 
pour sat isfaire u n e a m b i t i o n enragée . 

(à. « i r r e j . 
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